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1.0 INTRODUCTION 

La 17 Juillet 1984, Ie ministere des Transports du Quebec 

n u 
confi~it aux Entrepris8s Archeotec, Inc. Ie mandat de produira una 

etude de potentiel archeologique de la region de T~siuJaq (cOte 

fl 
lJ ouest de l~ boie d~Ungav~) Cette ~tude s'inscrit dans le cadre du 

[' J 
pro]et de refection des infr~structures ~eroportuuires. 

Les ob]ectifs de l'~tude ~toient les suiv~nts: 

I 
" 

- proceder 6 !'etude de potentiel arch~ologique, 
- quali£ier et Justi£ier Ie potentiel archeologique, 
- d~lirniter lea aires de potentiel arch~ologique, 
- proposer, le cas echeant, des mesuree d'intervention, 
- produ1re le rapport d'etuce de potentiel archeologique. 

La territoire a l'6tucie est compris dans un rayon de 5 km ~utour 

de T~siuJ~q (en exclu~nt l~ zone maritime) tel qu'crpp~r~iS6~nt sur 

la carte topographique Baie profonoe portant Ie numero de reference 

25K/120. 

Ce rapport fait 6t~t des trav~ux r~~lis4s. comprend une 

section methodologique (2.0), une description des donnees de base 

(3.0), une description ainsi qu~une cartogr~phie ~u 1:20000 des 

zones de potentiel (4.0) at des recommandations qu~nt A la poursuite 

des tr~vaux archeologiquas (5.0). 
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- analyse des donnees ethnographiques, 
- analyse des reaBources. 

Le territoire ser~ decoupe en zones representant trois classes 

de potentiel: fort, bon, faible. 

Les zones a fort potentiel indiquent qu'elles recelent un 

nom.bre eleve de caracteristiques permettant !'occupation humaine 

ancienne ou recente. La probabilite d'y decouvrir des site·s 

~rch~olo9iques peut done Otre consid~r~e com me grande. 

Les zones a bon potentiel ne rec~lent qu'une portie des 

c~roct~ristiques recherch~es por les populations humaines. Ces 

zones peuvent corraspondre a des lieux possibles d~activite5 

speci~lisees, a des lieu" rnodifi~s n~turellement au cours des 

derniers millenaires maia qui ont pu of£rir de bons emplacements 

pour l'hobit~tion a cert~ines epoques, ou encore a des lieu" 

incidence religieuse. 

Les zone.s a faible potentiel ne comportent pas d'elements 

permet.tant de p'ostuler qu~elles oient pu acre choisies par des 

groupes humains pour y habiter. 

Les donnees archsologiques ont ete colligees ainsi que les 

informations ethnographiques at ethnohistoriquesw Les photographies 

<!leriennes a l'echelle du 1:15 000 ont ete analysees ainsi que las 

cartes topographiques en vue d'identifier les caracteristiques 

gsomorphologiques. Les informations colligses par MM. Denis Roy et 

4 
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Charlie Adams lors d'un Se]OUr recent (28 ]uin 1984) ont egalement 

ete integrees; les informateurs rencontres sont Johnnie Berthe et 

Johnnie Cain. 

La carte de potentiel est a l'echelle du 1:20 000. La base 

cartogr<lphique est un "'grandissement partiel de 1a c<lrte 

topographique au 1:50000. 

5 
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3.0 DONNEES DE BASE 

3.1.1 Physiographie at geologie 

L~ region immedi~te de TasiuJaq s~inscrit dans l'unite 

physiographique des "Collines du Labrador" qui longs 1a cOte ouest 

de 1a baie d'Ungava. Ces collines sont composees de roches volcano-

sedimentaires; lea strotes plissees at £oi11ees forment une serie de 

collines et de val16es orient~es nord-nord-ouest dont l'altitude 

atteint 360 metresw L ~ un i"':& geo 1 09 iquE' est 10. "Fosse du Labr;:tdor" 

~pp~rtenant 6 la province geologique de Churchill; cett,e formation 

precambrienne est d'8ge aph4bien (2000 millions d'ann~es) (Quebec 

1983). 

Sur la cote ouest de Id baie d'Ungava cette formation 

confers a l'ensernble una con£igur~tion assez echancree avec presence 

de baies lorges, d'!les rocheuses et de collines abruptes. 

L'influence gl~ci~ire et marine y est cependant fortement m~rquee. 

3.1.2 Ev~nements du Quatern~ire 

Entre 8000 at 7500 ~ns, l'inl~ndsis laurentidien, 6volu~nt 

radialement a partir de 10 region sud-ouest de KuuJJu~k occupait la 
o 

region de T~siuJaq; sa direction Atait SW-NE (N55 E) comme 

l#attestent les dif£erentes m~rques gl~ci~ires encore visibles sur 

1" roche en pl~ce. Au retroit graduel de la calotte glociaire 

succeda immAdiatement la tr~nsgression marine d'Iberville qui 

atteignit l'altitude 155 metres au-dessus du niveou actuel il y 

7500-7000 ans. Le retrait de 10 mer, concomit~nt au soulevement 

isostatique (remontee du continent), se fit a un rythme plus ou 

6 
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moins regulier. II Y a 4000 ans par exemple, la mer se trouvait a 

environ 20 metres au-dessus de son nive~u actuel. L'in£luence marine 

est tres importante dans la region puisqu'elle est a l'origine des 

depOts meubles <cordons littol.~.:1Uy., plages, comblement des 

.anfr~ctuosite.s) :formant les lieuN choisis p~r les populations 

humaines pour y installer leurs habitations. 

Le village actuel de TasiuJaq se trouve a une altitude de 

12 mE?tres; 1" piste d'~tterrissage proposee s'etend entre les 

altitudes 20 et 30 metres_ La zone du vill~ge fut done hobit~ble 

depuis environ 2500 ans, celIe de la piste depuis environ 5000 ans. 

Le climat o!l connu des fluctu~tions au cours des 

millenaires qui ont suivi Ie retrait du gl~cier. Bien que la 

veget~tion de toundrtt :fut touJours presente, ces fluctuations 

climotiques ont pu avoir des influences sur l'abondance des 

ressources fauniques. Le tableau 2 donne un aper~u de ces 

chJ!lingements., flu tableau 3, quelques elements climatiques sont 

indiques. Lea conditions des glaces et les marees in:fluencent 

considerablement les ~ctivites des Inuit. Elles Jouent egalement un 

rOle important dans Ie choix des lieux d'habitation. Precisons de 

plus que l'amplitude des marees et la direction des courants 

semblent etre restees relativement constantes au cours des derniers 

millenaires (Ganglo:f:f et alii 1976). 

7 
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TABLEAU 2: 

Age A.A. 

5300 

5000-3500 

3500-2700 

2700-2050 

2050-1300 

1300-125 

Debut de l'afforest~tion p~r Ie meleze 

Veset~tion de toundra 
-phase d'afforestation 
-temper~tures e901e6 ou inferieures a l~actuelle 
-conditions ecologiques defavorables a la croissance 
des conif~rea 

Extension de 1a limite nord du meleze 
-temp~rature3 plus ~leveee que l~actuelle 
-maximum d'arbres vera 3000 A.A. 

R~gres5ion de 10 limite des arbres 
-temperatures plus bassee que l'actuelle 
-payasge plus ouvert 

Extension de l~ limite nord des arbres 
-climat plus favorable que l'actuel 

Positionnement de l~ limite actuelle 
-leg~re regression entre 600-250 A.A. 

(Source: Gagnon at Payette 1981) 
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Tableau 3: ELEMENTS CLIMATIQUES 

CONDITIONS D'ENGLACEMENT MAREES TEMPERATURE JOURS 

,gel degel amp lit 
0 

moyenne C 
SANS 

DEltroit d'Hudson lacs rivi mer lacs rivi mer maxi. ann j.uil janv GEL 

Region de Kangiqsujuaq 1 nov 20 nov 1 dec 
, , 

avant 10m -7 7 -25 20 apres apres 
10 nov 1 dec 15 dec 1 juil 20 jui 15 juil 

Baie d'Ungava 

Region de Kangiqsuk 1 nov 20 nov 15 nov 20 jui 10 jui 3il: juil 11m -7,5 7 -23 40 
10 nov 1 dec 1 juil 20 jui 

Region de Aupaluk 1 nov 20 nov 15 nov 20 jui 10 jui 31 juil 12m -4 10 -24 60 
10 nov 1 dec 1 juil 20 jui 

Region de Tasiujak avant 20 nov 15 nov 20 jui 1 jui 15 juil 16-1Sm -4 10 -24 60 
1 nov 1 dec 1 juil 10 jui 

ARCHEOTEC, Inc. 
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3.1.3 Ressources fauniques 

On considere generalement que la fauna disponible & la fin 

du XIXe siecle correspond & celIe qui fut accessible aux 

popUlations humaines depuis au moins 5000 ans (Rocheleau 1982). Le 

tableau 3 presente quelques caracteristiques de cett.e faune en 

fonction de Ia disponibilite. Ce facteur correspond aussi bien a la 

densite de la population en saison qu'& son accessibilite. C'est en 

hiver <novembre a rnai) que les ressources sont le8 rnoins nombreuses 

at les plus difficiles d'acc~s. 

11 
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Renard 
Lievre arctique 
Loutre 
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~~~~A~~E~~ ~~EA~~ 
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Phoque a harpe 
Phoque barbu 
Phoque mouchete 
MorBe 
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QA!"!~~~~ 
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F: forte 1'1: moyenne 

, -,-------" ~~~~~~~-~~----
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TasiuJaq occupe la rive gauche de la riviere Berard (ou 

Finger) qui evacue ses eaux au fond de la baie Profonde. Dominee par 

deux immenses c~ps rocheux~ cette baie presente une succession de 

terr~sses marines etageas (18m, 33m, 45m, GOm) qui recouvrent en 

discontinuite la roche en place. Surtout composes de sables, de 

graviers et de galeta decimetriques. ces depeta ont ete reentailles 

riviere Berard qui y decoupe de nombreux talus d'erosion 

fluvi.!l.le ~ Les caps pr4sentent pour leur p~rt Boit Ie roc a nu d~ns 

les p~rties ~lev~es at des colluvlons sur les vers~nts r~ides, soit 

una mince pellicule de d~pOts m~rins at/au de d~1~vage morainique. 

En dessous de l'altitude de 50m, la presence de sediments non 

consolid~s et la plan6it~ relcrtive du relief conf~rent a l'ensemble 

un fort pot.entiel archeologiqlle. En contrep~rtie, on retrouve 

fr~quemment des zones humides at tourbeuses ~u-dessus de cette cote 

ce qui rend difficle l'acces a cas zones. 

L" riviere Berard occupe une vallee importante que les Inuit 

empruntent dans leur p~riple vers les lieux de pOche at. de chasse au 

caribou de l'interieur. Les rives sableuses at gravaleuses de la 

Berard constituent une place de choix pour y installer des camps de 

peche. Cetts rivi~re constitue de plus una import~nte r.serve d~eau 

douce .. 
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Aucun site archeologique n'est connu dans la region de 

l'estuaire de la Riviere aux Feuilles. A notre connaissance aucune 

recherche archeologique n'a ete effectuee dans cette region. Lors 

d'une inspection visuelle, Roy et Adams (1984) ont note la presence 

de structures pouvant s'apparenter ~ des formes d'amenagement 

paleoesquimaudes. Compte tenu de 1a presence de sites prehistoriques 

au nord at a !'est de cetts r~9ion~ de l'import~nce de la Rivi~re 

~ux Feuilles, at de l'anciennete reconnue de l'occup~tion inuit, on 

doit supposer que la region du village actuel de TasiuJaq a ete 

occupee ~ toutes les epoques. Des sites prehistoriques decouverts 

sur les iles Gyrfalcon, qui sa trouvent dans l'aire d'influence de 

TasiuJ~q. semblent corroborer cette ~ppr6ciation (Lee 1969). 

14 
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Les TasiUJarmiut occupent la region de Baie aux Feuilles au 

moment des premieres mentions europeennes. En 1773. Ie missionnaire 

morave Haven mentionne la presence de 20 habitations. ce qui 

indiquerait un nombre d'environ 200 personnes (Taylor 1975). Vezinet 

considAre cette ~valuation comma excessive puisque sea compil~tions 

pour la periode 1890 permettent d'avancer un chiffre d'environ 50 a 

75 personne.s~ 5elon Vezinet (1982), meme si on tient compte des 

~pid6mies at des f~mines Ie chiffre de 200 personnes serait encore 

trap eleve. 

De 1838 A 1842, l~ Hudson Bay Company opere un comptoir 

(approvisionne A partir de Fort Chimo) situe a l'anse du Vieux-Poste 

(Beaupre 1975:10). Entre 1906 et 1935 la Revillon Freres et la HBC 

operant des comptoirs a TasiuJ~q; celui de la HBC restera ouvert 

Jusqu'en 1941. Le village actuel date de 1966. 

Etant donne que Ie terme TasiuJaq signifie "qui ressemble a un 

lac" (Vezinet 1982:129), il faut supposer que la zone du lac aux 

Feuilles fut effectivement Ie coeur de la region .exploitee et 

occupee par les TasiuJarmiut de la periode historique. II semble que 

l'influence des marees soit determin~nte d~ns ce cas. En effet, leur 

amplitude (maximum de 16-18 metres: "les plus hautes marees du 

globe" (Quebec 1983:129» oblige les occupants A choisir des lieux 

d'habltation permettant de ne pas subir indument cette influence. A 

cet egard. la portion sud du lac aux Feuilles offre de bans 

empl.acements, principalement sur les lIes et a l'interieur des 

baies. 

Les especes ani males les plus importantes a la periode 

17 
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o 
historique etaient Ie caribou, les phoques, 1e beluga, 1'omble 

chev.olier, Ie touladi et les oiseaux migrateurs (canards, oies). 

o Le. caribou etait chasse a la fin de l'ete (septembrel et, pour 

cert.oins TasiuJ.ormiut, pendant l'hiver a I'interieur des terres: en 

o remontant la Riviere aux FeuilIes, on atteignait Ie lac Minto 00 Ie 

o 
caribou etait abondant. Ceux qui revenaient a Ia cOte en octobre 

pouvaient aussi chasser Ie caribou a partir de decembre (Jusqu'en 

ID mars) dans les zones proches de 1.0 cOte soit au sud soit au nord de 

Ie Bele eux Feuilles. 

I D·.'.·· Les phoques annel~ et b~rbu sont abondants en hiver Jusqu'~'U 

dage1 (debut JuiIlet), at ce principalement dans 1.0 Saie m~me; ils 

o etaient chasses sur 1.0 b~nquise. Le beluga reside en grand nombre 

dans la Baie et Ie lac aux Feui11es, et ce pendant une bonne partie 

de 1'.onn8e; i1 etait poursuivi auasi bien en hiver qu'en ete. 

L'omble chevalier Atait intensivement pOche vers 1a mi-Juin et 

1.0 £in aoOt lors de leurs migrations; cs sont las e'stuoires des 

rivieres qui sont alors occupAes. Cette espeea est Agalement pOchAe 

en hiver sous 10 glace des loes. Le tou1adi est abondant dans les 

lacs de l'intarieur; il est pechA a to utes les sai50ns. La BArard et , 

Ie lac Finger, en amont de Tasiu]aq, sont importants a cet egard. Le 

saumon constituait, en ate une autre espece .obondante et recherchee. 

L Les oies et les canards nidifient dans les baies situAes au 

L 
nord de TasiuJaq et dans les fles. Des la mi-m.oi, lors de leur 

migration de printemps. les oies et les canards sont recherchAes et 

et abottues en grand nombre; leurs oeufs sont egalement cueillis. La 

chasse reprend a l'automne lors de la seconds migration. Parmi Ies 

autres especes d'oiseaux capturees mentionnons les lagopedes (tout.e 

I 18 
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l'annea) at las goalands (an ete). 

Cas ranseignements sont tires de Beaupre 1975, Michie 1958 et 

Vezinet 1980, 1982. 

A partir de ces quelques renseignements, il semble que !'on 

puisse postuler, pour 10 region immediate de TasiuJaq. una 

occupation principalement printaniere et automnale pandant la 

peri ode historiqua. 

De f.:u;on gener~le, on peut c~ract~riser les modalites de 

l'occup~tion du territoire en ces termes. 

En hiver <novembre a m,:" i) , c'est l~ chasse aux m~mmiferes 

marins (phoques et morses) et 101 peche qui dominent les activites de 

subsistance. Les sites sont essentiellement cOtiers ou insulaires. 

Il est cependant important que des eaux libres de glace soient 

proximite du site" ceci a£in de £aciliter 101 prise des phoques. 

C'est pourquoi les lieux choisis coincident avec les caps, les 

pointes et les iles au large. Un l~c poissonneux dans les environs 

est un attr~it suppl~mentaire. La protection c~ntre les vents du 

secteur ouest (NO~ 0, SO) constitue egalement un facteur important. 

Au printemps (mai a Juillet), 1a meme portion de cote est 

occupee mais Ie campement sera deplace pres d'endroits qui se 

liberent des glacas Ie plus rapidement. La proximite des rivieres 

poissonneuses ast un facteur determinant. Ce sont encore les 

pointes et les tIes qui o££rent les meilleurs emplacements. 

En ete (Juillat a septembre), les campements seront installes 

preferablement a l'entree des baias et des anses, pres de sources 

19 



I .. ' D··." I I 

o 
o 
o 
o 
o 
o 

~ O' 1 
l 

[: 

20 

d'eau douce; le choix determinant est tributaire dela localisation 

des differentes ressources fauniques recherchees. La pratique de 1a 

chasse au caribou a l'interieur faisait en sorte que Ie milieu 

cOtier etait passablement deserte entre 1a fin d'aoOt at Ie debut 

d'octobre. 

En .o.utomne (septembre a novembre), Ie fond des baies est 

prefere a d'autres emplacements afin d'utiliser la glace qui s'y 

forme plus rapidement (ce qui faci1ite 1a ch~sse aux m~mmifere5 

rf',er~ns) . 

Certoins Inuit crvaient une forme d'exploitation plus axee sur 

l'acquisition des res sources de l'interieur, mais nous ne nous y 

<1ttarderons pas iei. 

Les habitations tr~ditionnelles sont au nombre de trois: 

l'iglou en hiver, 1a tente en ete et la tente aux parois de neige au 

printemps et a l'automne. L'amenagement interieur comprenait des 

plate-formes surelevees servant de litiere, de support (lampe. 

nourriture) . 

"IgloU5 at tentes et.::2ient dresses ordinairement sur 18 rivags, 

non loin de la ligne des hautes eaux, et donnaient sur Ie sud-est. 

Tous les moLs environ. les tentes etaient changees de place at les 

iglous reconstruits un pau plus loin ..... (5aladin d'Anglure 1957: 

90). 

Les differentas constructions, an pierre. autres que les 

habitations, comprenaient des pieges a renard, des caches de 

nourriture, des supports a umi~k, des c.airns-balises, des 

20 
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o sepultures. 

L'iglou avait un diametre de 4 metres et abritait en general 

o deux familIes (10 personnes en moyenne). La tente recevait en 

o moyenne 5 a 6 personnes. Comp.te tenu du nombre de personnes qui 

composait la bande des TasiuJarmiut, nous postulons qu'en hiver il 

o pouvoit y avoir environ 8 habitations sur Ie territoire et Ie double 

en ete. 
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4.0 ZONES DE POTENTIEL 
, '0' 

Une etude <Rocheleau 1982) a montre qu'on pouvait faire des 

o rapprochements entre les sites dorsetiens et les sites inuit 

o historiques en fonction de l'emplacement geographique. 11 est 

difficile. compte tenu de l'~b5ence de sites dans la zone de 

o de verifier cette assertion. Sans reduire les realites 

pr€historiques at historiques aQua un mAme d€nominateur commun, neus 

u pouvons toutefois supposer que les car~cteristiques physiques de 

o 
!'environnement ont exerc~, a tr~vers les 8ges, Ie mOme crttr~it pour 

les groupes humains. 

0' ~ • I L'argumentation sur les critares de choix des zones de potentiel 

peut donc s'appliquer a toute la sequence d'occupation. 

Noue avons retenu trois ensembles environnement~ux dans l~ 

[1 
J categorie des zones a fort potentiel: 

- les rives de la baie Profonde et la Baie Sache, marquees 

par des depets meubles: sediments grossiers et debris de pente 

<colluvions> Jusqu'a une altitude variant entre 0 et 50 metres; 

- les pointes des caps recelant des depets meubles et 

facilement accessibles de la rive; 

- un axe de circulation (riviere Berard) reliant la 

Pro£onde au lac Finger. 

L 
Nous avons designe a potentiel moyen des zones ou des activites 

l. secondaires ont pu 0tre pratiquees. at ca, surtout en fonction des 

occupations les plus anciennes: 

- rebords de terrasses marines a haute altitude ou eloignees 

[ 22 
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des principaux plans d'eau; 

- sentier actuellement emprunte par la population locale. 

Les zones a potentiel faible correspondent aux sommets et aux 

escoI!lrpement.s rocheux:~ aux zones a fortes pentes et eloignees des 

principaux plans d'eau et a des zones humides et tourbeuses. 

zone·s 

La superficie ex~minee correspond a environ 91 
2 

a fort potentiel touchent a 25 km et las zones a 
2 

2 
km. Las 

potential 

moyen a 3,0 km . Ces zones ~pp~r~issent sur la carte ci-~pres. 

23 
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5.0 CONCLUSION ET RECOMMANDATION 

L'ana1yse des conditions enviropnementa1es et des moda1ites 

d'occupation hUmaine d\1 territoire a permis d'identifier d<lns 1<1 

;region plusieurs zones recelant un potentiel 

archeo1ogique. 

II est donc recommande qu'un invent<lire archeologique soit 

r4~lis~ avant toute forme d'amOnagement d~ns les zones retenues & 

£or~ et a moyen potentiela. 
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